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Chers partenaires, amis et membres de notre 
communauté, 

Alors que nous clôturons l’année fiscale FY25, 
nous souhaitons exprimer notre profonde grati-
tude à Dieu pour nous avoir guidés et protégés 
tout au long de cette période. Sa bénédiction a 
été essentielle pour la réalisation de nos projets et 
la concrétisation de nos objectifs. 

Nous tenons également à remercier chaleureuse-
ment nos partenaires pour leur soutien multiforme 
et indéfectible. Votre engagement et votre géné-
rosité ont été les piliers de nos succès. Grâce à 
vous, nous avons pu mener à bien des initiatives 
qui ont eu un impact significatif sur les communau-
tés que nous servons. 

Cette newsletter retrace les activités et réalisa-
tions de notre organisation au cours des trois der-
niers mois. Vous y trouverez des détails sur nos 
projets, les témoignages des bénéficiaires, et les 
moments forts qui ont marqué ce trimestre. 

Parmi les belles réalisations de ce trimestre, nous 
sommes fiers de mentionner les campagnes gra-
tuites d’échographie qui ont permis à de nom-
breuses femmes de bénéficier de soins essentiels 
et bien plus encore. Nos projets de lutte contre la 
faim ont apporté une aide précieuse à ceux qui en 
avaient le plus besoin, et nos efforts pour l’auto-
nomisation des femmes ont ouvert de nouvelles 
perspectives et opportunités pour de nombreuses 
familles. 

Les enfants n’ont pas été en reste grâce aux 
activités et programmes de Superbook. Nous 
avons pu toucher plusieurs enfants dans les 
communautés les plus reculées au Sénégal, au 
Bénin et en Côte d’Ivoire, leur offrant des mo-
ments d’apprentissage et de joie. 

En regardant vers l’avenir, nous avons de 
grandes ambitions pour l’année fiscale à venir. 
Nous prévoyons la création de nouvelles émis-
sions télévisées qui permettront de sensibiliser 
davantage de personnes à nos causes. Nous vi-
sons également à avoir un impact encore plus 
grand dans les communautés à travers nos pro-
jets humanitaires. 

Enfin, nous sommes heureux d'annoncer la fu-
sion entre les départements Orphan’s Promise 
(OP) et Operation Blessing (OB). Désormais, 
OP devient un pilier de OB, rejoignant ainsi les 
quatre autres piliers que sont la santé, la lutte 
contre la faim, l'assistance aux sinistrés et l’ac-
cès à l’eau potable. Cette fusion nous permettra 
de renforcer notre efficacité et d'optimiser nos 
ressources pour mieux servir nos bénéficiaires. 

Merci à tous pour votre soutien continu. 
Ensemble, nous pouvons faire une différence. 

Avec toute notre gratitude, 



Ecole Rennaissance 
des SourdsHISTOIRE INSPIRANTE

Arlette Christine Sagna, née le 25 août 2007 
à Dakar, incarne une leçon de courage et de 
persévérance. Sourde de naissance, cette jeune 
élève de CM2 a su transformer les défis en trem-
plin pour écrire une histoire inspirante, prouvant 
qu’un handicap n’est jamais une fin, mais un com-
mencement à condition que l’environnement s’y 
prête. Fille de Benoît Samuel Sagna, comptable, 
et de Lydie Manga, enseignante, Arlette a gran-
di dans une famille chrétienne aimante, déter-
minée à lui offrir un avenir radieux. Pourtant, son 
parcours scolaire a d’abord été marqué par des 
obstacles invisibles, ceux d’un système éducatif 
inadapté à sa réalité.
Ses premières années d’école, dans un étab-
lissement traditionnel pour entendants, furent 
un combat quotidien. Ses parents, inconscients 
de l’existence d’une école spécialisée à Dakar, 
avaient cru bien faire en l’inscrivant dans un cad-
re « classique ». Mais sans accès à la langue des 
signes ni à des outils pédagogiques adaptés, Ar-
lette se retrouvait isolée, prisonnière d’un mur de 
silence. Les mots des enseignants restaient des 
énigmes, les interactions avec ses camarades, 

des mimes désespérés. Ce décalage affecta son 
développement et limita ses opportunités d’épa-
nouissement, creusant un sentiment d’exclusion. 
Pourtant, même dans l’ombre, une flamme per-
sistait : celle de sa détermination à comprendre, 
à apprendre, à exister pleinement.

Le tournant survint en 2018, lorsque Arlette in-
tégra l’École Renaissance des Sourds. Ce jour 
marqua le début d’une renaissance. Pour la 
première fois, elle se trouva dans un univers 
où sa différence n’était plus un frein, mais une 
singularité partagée. L’adaptation ne fut pas im-
médiate : la langue des signes, nouvelle pour 
elle, représentait une montagne à gravir. Mais 
entourée d’enseignants bienveillants et de ca-
marades vivant la même réalité, Arlette apprit à 
déchiffrer ce langage silencieux, à y puiser des 
mots, des idées, des rêves. Chaque geste devint 
une lettre, chaque expression un chapitre de sa 
libération.

Grâce à des méthodes pédagogiques innovant-
es et un accompagnement personnalisé, elle se 
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métamorphosa.
L’enfant autrefois repliée se mit 
à participer avec enthousiasme 
aux activités scolaires, à nouer 
des amitiés solides, à rayon-
ner par sa curiosité et sa joie 
communicative. L’école devint 
bien plus qu’un lieu d’appren-
tissage : un refuge où 
elle pouvait enfin être 
elle-même, sans com-
promis. Ses progrès 
académiques furent 
remarquables, mais 
plus encore, son épa-
nouissement émotion-
nel et social devint une preuve 
vivante de l’importance d’un 
environnement adapté. 

Aujourd’hui, Arlette est une 

élève épanouie, dont la pré-
sence illumine les couloirs de 
l’école. Son histoire est un plai-
doyer pour l’éducation inclu-
sive. Ses parents, Benoît et Ly-
die, témoignent avec émotion 
de sa transformation : « Voir 
Arlette s’épanouir ainsi, c’est la 

réalisation de nos prières. Cela 
nous rappelle que chaque en-
fant mérite une chance, quel 
que soit son handicap. » Ses 
frères, Serge et Théophile, fiers 

de sa résilience, la soutiennent 
inconditionnellement, renfor-
çant les liens d’une famille unie 
par l’amour et l’espoir. 

L’histoire d’Arlette transcende 
son parcours individuel.
Elle met en lumière un enjeu 

sociétal crucial : la né-
cessité de sensibiliser 
les communautés aux 
besoins des enfants 
malentendants, de for-
mer les enseignants, et 
de rendre accessibles 
les structures spécia-

lisées. Son succès démontre 
qu’avec les bons outils, une 
langue commune, une péda-
gogie inclusive, un soutien psy-
chosocial, les barrière tombent, 

« Cela nous rappelle que chaque 
enfant mérite une chance, quel 

que soit son handicap.» 

laissant place à un potentiel il-
limité.

Arlette, par son sourire et sa 
ténacité, incarne un message 
universel : le handicap n’est 
pas une fatalité, mais une dif-
férence qui, lorsqu’elle est 
accompagnée avec bienveil-
lance, peut se muer en force. 
Elle rappelle que l’éducation 
est un droit, non un privilège, 
et que chaque enfant porte en 
lui des trésors à révéler. Son 
histoire est un appel à l’action 
: pour que davantage d’étab-

lissements spécialisés voient 
le jour, pour que les familles 
soient informées, pour que la 
société apprenne à écouter 
ceux qui communiquent autre-
ment.
Derrière cette métamorphose 
se cachent aussi des acteurs 
essentiels : les partenaires en-
gagés, comme CBN Afrique, 
dont le soutien financier et lo-
gistique permet à l’École Re-
naissance des Sourds d’offrir 
des conditions optimales aux 
élèves. 
«Sans ces collaborations, des 

enfants comme Arlette continu-
eraient de grandir dans l’om-
bre», soulignent les respons-
ables de l’établissement. 

Chaque don, 
chaque initiative, 
est une graine 
plantée pour 
cultiver l’avenir. 

Frederic Samy
Responsable du programme 

Child Development
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CFM, phare de solidarité, soutient plus de 400 en-
fants orphelins de conflits, âgés de 5 à 18 ans, en 
leur offrant éducation et foyer au sein de familles 
élargies. 
Ce trimestre, l’atelier « Célébrer les enfants » à Jos 
a illuminé les talents par des concours de maths et 
de rédaction, rappelant que chaque enfant porte 
en lui une étincelle unique. Au foyer Wurin Alheri, 
quatre enfants n’ont pas repris le chemin du retour 
après Noël. Pour deux d’entre eux, leur famille, 
désormais stabilisée, a pu les accueillir à nouveau.  

Children’s crisis Care homes (CFM)

Nigeria

Le projet Bon Berger, oasis éducative au cœur du 
quartier Hann Mariste, illumine l’avenir d’enfants 
issus de familles démunies. Malgré les défis so-
cio-économiques, l’école cultive l’excellence : en 
février, 16 élèves sur 18 de CM2 ont réussi leur pre-
mier CFEE blanc, atteignant un taux de réussite de 
89%. Bon Berger incarne plus qu’une école : un 
phare où l’apprentissage transforme les destins. 
Ici, chaque enfant est une promesse, chaque par-
cours une révolution silencieuse.

Bon Berger

Sénégal

Ce projet est une lumière d’espoir pour transform-
er des vies. En accueillant des enfants déscolar-
isés, il offre bien plus que des cours d’alphabéti-
sation : il redonne une chance, un avenir. À travers 
des formations en couture et cordonnerie, les 
jeunes apprennent à façonner leurs rêves. Mais le 
projet va plus loin : il les accompagne pour lanc-
er leurs micro-entreprises, semant les graines de 
l’autonomie. Des ateliers de gestion financière et 
de savoir-être renforcent leur confiance et le sou-
tien moral et spirituel élève les cœurs, rappelant 
que chaque enfant est un trésor. 

Avenir Meilleur

Sénégal

CHILD
DEVELOPMENT
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Ce trimestre, trois d’entre eux ont franchi les 
portes de l’université, symbole d’espoir et de 
persévérance. À travers l’éducation, le sport 
et l’émerveillement, ces enfants, autrefois vul-
nérables, deviennent des témoignages vivants 
de résilience et de grâce. Chaque victoire, petite 
ou grande, est une offrande à la puissance de la 
communauté et à la providence divine. Ce projet, 
bien plus qu’une œuvre charitable, est une lumière 
qui transforme des destins, rappelant que, guidés 
par la foi et la solidarité, rien n’est impossible. 

Children’s crisis Care homes (CFM)

Nigeria

Au cœur de la commune rurale de Komsilga, un 
projet porteur d’espoir transforme le destin de 
39 orphelines et jeunes filles vulnérables. 

À travers une formation en couture de deux 
ans, ces apprenties acquièrent bien plus qu’un 
métier : elles tissent leur liberté. En février, les 
étudiantes de deuxième année ont approfondi la 
comptabilité, exploré les institutions financières 
et l’artisanat, tout en maîtrisant la confection de 
pièces complexes comme le pantalon masculin 
et le corsage tailleur. Les nouvelles apprenantes, 
elles, ont découvert l’importance des impôts et 
réalisé leurs premiers pantalons et camisoles.
  
Parmi elles, Gloria, 18 ans, incarne cette renais-
sance. Après avoir quitté l’école pour soutenir sa 
famille, elle s’accroche à son rêve : devenir au-
tonome. Aujourd’hui, elle crée robes, vestes et 
boubous, vend ses créations à son entourage et 
aspire à ouvrir son atelier après un stage. « Cette 
formation m’a redonné une fierté », confie-t-elle.

Au-delà des ateliers, ces jeunes ont vécu une ex-
périence inoubliable : une excursion où la réalité 
virtuelle leur a offert un émerveillement inédit. 
Pour beaucoup, ce jour restera gravé comme 
une étincelle de joie absolue. 

ACTS Ministry

Burkina Faso
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SANTE

L’équipe humanitaire d’Opération Blessing s’est 
rendue à Palmarin, un village de la région de 
Fatick (Sénégal), pour organiser une campagne 
de consultations échographique gratuites des-
tinées aux femmes enceintes. Malgré des défis 
logistiques et techniques, cette mission a ap-
porté une aide essentielle à une communauté 
rurale qui a souvent du mal à accéder aux soins 
de santé.
Cette initiative a été réalisée avec le soutien de 
l’ICP (Infirmier chef de poste).Avant même le 
début des consultations, 37 femmes enceintes 
s’étaient déjà inscrites. Au fil de la journée, 
d’autres patientes sont arrivées. Plusieurs cas 
complexes ont été identifiés, notamment des 
fibromes, des myomes, une grossesse avec re-
tard de croissance, et deux cas de grossesse 
dépassant le terme prévu. Ces femmes ont été 
immédiatement référées à l’hôpital régional de 
Fatick pour une prise en charge adaptée, sou-

Campagnes Echographiques

L’équipe OB a organisé sa deuxième mission 
à Simbandi Balante (région de Sédhiou) , se 
déplaçant dans cette localité les 21 et 22 février 
2025. 

La campagne a débuté par une session éduca-
tive animée par une gynécologue, qui a exposé 
les principaux thèmes à aborder. Parmi ceux-ci 
figuraient la prévention des infections pendant 
la grossesse, point crucial pour protéger la santé 
des futures mères et de leurs nouveau-nés, 
ainsi que l’importance d’adopter une nutrition 
adéquate et un mode de vie sain tout au long 
de la gestation. La spécialiste a partagé des con-
seils pratiques et des recommandations claires, 
destinés à sensibiliser les participantes aux bi-
enfaits d’un suivi médical régulier et à l’améliora-
tion de leurs conditions de vie.

- lignant l’importance de cette mission dans la dé-
tection précoce des complications de grossesse. 

Au total, 45 femmes enceintes ont été exam-
inées, et plusieurs ont nécessité un suivi médi-
cal urgent. Cette mission met en lumière l’im-
portance de l’accès aux soins dans les zones 
rurales et la nécessité de renforcer les res-
sources techniques et financières pour sou-
tenir les populations les plus vulnérables.
Face au nombre élevé de cas de fibromes et 
de myomes détectés, nous souhaitons aid-
er encore plus de femmes. En effet, certaines 
patientes, dont la maladie est à un stade 
avancé, ont besoin de soins spécifiques, com-
me des opérations chirurgicales. Cependant, 
dans un contexte de grande précarité, beau-

coup doivent choisir entre se nourrir et se
soigner. Toute aide, quelle qu’elle soit, serait une 
véritable bénédiction pour elles et leurs familles.
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Du 21 au 22 mars 2025, une 
troisième intervention humani-
taire ciblant la santé maternelle 
et reproductive a été déployée 
au centre de santé de Bicole, 
dans une région ru-
rale confrontée à des 
défis systémiques 
d’accès aux soins 
spécialisés. Situé à 
une dizaine de ki-
lomètres de Fatick, 
Bicole est un des vil-
lages de la commune 
de Diarrère (dépar-
tement de Fatick).

Cette campagne, axée sur  
la santé prénatale, visait à 
répondre aux besoins cri-

tiques des femmes en âge de 
procréer, incluant les popula-
tions vulnérables des zones 
périphériques. Environ 40 béné-
ficiaires ont pu accéder à des 
services diagnostiques essenti-
els, permettant d’identifier des 

cas prioritaires nécessitant une 
prise en charge médicale ur-
gente (grossesses à risque, pa-
thologies gynécologiques, etc.)

Bien que l’opération ait at-
teint ses objectifs immédi-
ats, les acteurs terrain ont 
souligné l’absence criante de 
suivi clinique régulier, liée à 
la pénurie chronique de per-
sonnel qualifié, notamment 

de gynécologues, dans 
cette localité. Ivone F. Di-
ouf, sage femme a men-
tionné: “Auparavant, les 
femmes étaient obligées 
d’aller jusqu’à Fatick 
pour faire une échog-
raphie, les exposant à 
des fausses couches ou 
d’autres complications 
rencontrées sur le che-

min.” L’indisponibilité de l’am-
bulance empêche tout trans-
fert en bonne et due forme. 

« Auparavant, les femmes étaient 
obligées d’aller jusqu’à Fatick pour 

faire une échographie, les ex-
posant à des fausses couches ou 

d’autres complications rencontrées 
sur le chemin.» 

Ousseynou Bop, Infirmier chef 
de poste a rappelé la néces-
sité d’impliquer activement les 
hommes, les exhortant à soute-
nir les femmes dans leur accès 
aux soins. L’objectif était aussi 
de discuter sur  l’importance 
de l’accompagnement conju-
gal et de la réduction des tâch-
es domestiques pénibles pour 
les femmes en état de fragilité 
clinique. Ces messages s’in-
scrivent dans une logique de 
prévention, essentielle pour 
une réduction des risques.

Nous travaillons à organiser 
un suivi régulier des femmes 
avec l’appui du personnel de 
santé local. D’autres locali-
tés sont visées, afin de pou-
voir toucher plus de femmes 
et d’optimiser l’impact de nos 
campagnes échographiques. 

Tous Ensemble, 
 protégeons 

la vie !
Claude Biyaga.

Assistante au Programme 
de Santé.
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LUTTE CONTRE 
LA FAIM

Dans le cadre de la lutte contre l’insécurité ali-
mentaire, notre équipe finalise actuellement la 
construction d’un poulailler moderne à Ngohé 
Mbadat, dans la région de Fatick. Avec une ca-
pacité d’au moins 600 volailles, ce projet s’in-
scrit dans une dynamique de renforcement de 
la résilience des communautés locales face à la 
précarité alimentaire.  

Ce projet représente un espoir tangible pour 
15 femmes sélectionnées afin d’en bénéficier. 
Grâce à cette initiative, elles auront accès à une 
source durable de revenus et de nourriture, leur 
permettant de subvenir aux besoins de leurs fa-
milles et d’améliorer leur qualité de vie.  

Cette action s’appuie sur une expérience 
réussie menée il y a deux ans à Faylar, où un 
projet similaire avait permis l’autonomisation 
financière de 21 femmes. En reproduisant ce 
modèle, nous réaffirmons notre engagement à 
lutter contre la faim en proposant des solutions 
pérennes qui allient production alimentaire 
et développement économique des commu-
nautés vulnérables.

Une première visite, le 28 février, et une sec-
onde le 6 mars. Le bâtiment destiné à l’élevage 
de poussins est presque achevé, symbolisant 
un pas concret vers l’autonomie alimentaire et 
financière. Un puits et un réservoir d’eau ont 
également été construits, répondant à un be-
soin crucial en eau. Une formation en aviculture 
a été dispensée aux femmes, renforçant leurs 
compétences pour une gestion durable de 
l’élevage. 

Projet d’élevage de poulets de Ngohé

En collaboration avec l’Église « Les Intendants 
de l’Éternel », ce projet illustre l’importance des 
partenariats locaux pour offrir des alternatives 
viables à l’insécurité alimentaire. En mettant en 
avant l’élevage avicole, il vise non seulement à 
renforcer l’accès à des protéines essentielles 
pour les familles, mais aussi à promouvoir une 
autonomisation durable des femmes impliquées.  

La deuxième partie du projet sera axée sur le 
maraîchage. Elle offrira une opportunité de pra-
tiquer une agriculture bio, en utilisant les produits 
dérivés du poulailler comme fertilisant. 
Le projet Ngohé Chicken Farm incarne l’espoir 
d’un développement ancré dans les réalités lo-
cales. Cependant, il révèle aussi l’interdépen-
dance entre économie, santé et environnement. 
Pour briser le cycle de la pauvreté, une réponse 
globale basée sur une approche holistique aug-
menterait nos objectifs de résilience des popu-
lations. En effet, la lutte contre la faim ne passe 
pas seulement par l’aide alimentaire ponctuelle, 
mais par des initiatives structurantes qui permet-
tent aux populations de devenir actrices de leur 
propre sécurité alimentaire.
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MADAGASCAR
Distribution de vivres et de Bibles

Notre équipe de Madagascar, conduit par le directeur résident Rene Rasolonjanahary, a mené un 
projet humanitaire inspiré par des valeurs d’entraide et de solidarité, ciblant à la fois les besoins spiri-
tuels et matériels de familles en situation de vulnérabilité. Cette initiative, ancrée dans une démarche 
holistique, a combiné l’évangélisation avec la distribution de biens essentiels, offrant ainsi un soutien 
multidimensionnel à 20 familles confrontées à des conditions de vie précaires.  

L’action s’est articulée autour de deux axes principaux : un accompagnement spirituel, visant à redon-
ner espoir et réconfort à travers des messages d’encouragement et des échanges communautaires, 
et une aide matérielle concrète, comprenant des denrées alimentaires, des produits d’hygiène, des 
vêtements et d’autres articles indispensables au quotidien. Ce double volet a permis de répondre à 
des besoins immédiats tout en renforçant la résilience psychologique et sociale des bénéficiaires, 
souvent isolés ou marginalisés.  

Ce projet illustre l’impact d’une approche humanitaire intégrée, où le respect de la dignité humaine 
passe autant par l’écoute et le réconfort moral que par l’accès aux biens vitaux. Cette initiative ren-
force aussi les liens entre les nos acteurs locaux et les communautés les plus vulnérables, posant les 
bases pour des interventions durables.
que par l’accès aux biens vitaux. Cette initiative renforce aussi les liens entre les nos acteurs locaux 
et les communautés les plus vulnérables, posant les bases pour des interventions durables. Il incarne 
l’idée que la lutte contre la pauvreté exige à la fois de nourrir les corps et les esprits, rappelant que 
l’humanité se construit dans la rencontre et le partage.
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PARTENARIATS

VISITES AUX PARTENAIRES

CBN Afrique par la personne de Charles Messan 
son Directeur des opérations, a mené une mis-
sion du 7 au 24 janvier 2025 à Accra, Lomé et 
Cotonou, visant à renforcer ses collaborations 
stratégiques, mobiliser des ressources et élar-
gir son réseau de partenaires engagés dans ses 
projets éducatifs, sanitaires et communautaires.  

Accra (8-12 janvier) : Participation au Conseil 
Général Annuel de l’Église de Pentecôte In-
ternationale du Togo, réunissant 250 acteurs 
clés. Des échanges fructueux avec les pas-
teurs et responsables ont permis de présenter 
les axes de collaboration de CBN Afrique. Une 
rencontre marquante avec l’Apôtre Emmanuel 
Agyeman-Bekoe, Directeur des Missions Interna-
tionales, a consolidé les liens avec CBN Afrique.  

Lomé (13 janvier) : Séance de travail avec 10 
partenaires locaux, incluant des pasteurs mul-
ticonfessionnels. CBN Afrique a partagé ses 
réalisations et projets, tout en saluant les ini-
tiatives locales (assistance familiale, scolari-
sation d’enfants démunis). Le Directeur Paul 
Agoutangni a été encouragé à formaliser les 

rapports de ces actions. Une visite à l’Apôtre 
Banimpo LARE, Président de l’Église de Pen-
tecôte du Togo, a renforcé les synergies.  

Cotonou (14-18 janvier) : Sur recommandation 
du Directeur Barthélémy Ayéladé, rencontre 
avec M. Jean-Claude Akplogan (Regional Di-
rector) pour promouvoir Superbook. Un en-
tretien avec l’Apôtre Félicien Holachi et les re-
sponsables jeunesse de l’Église de Pentecôte 
du Bénin a permis de solliciter un soutien accru.  

Résolution avec Eden TV (17 janvier) : Clarification 
des attentes concernant la preuve de diffusion des 
émissions Le Club 700 et Superbook, suspendues 
depuis 2024. Les malentendus ont été levés, ou-
vrant la voie à la signature de nouveaux contrats.  

Ces rencontres stratégiques ont jeté les bas-
es de partenariats durables et de mobilisa-
tion de ressources pour amplifier l’impact de 
CBN Afrique. La mission souligne l’engage-
ment commun en faveur du développement 
humain et spirituel en Afrique francophone.  
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Nouveaux Appels/SMS 

pour la priere et les conseils.

Personnes 
Touchées hors zone Afrique Francophone 

Devenez Ami.e du Club 700

TEMOIGNAGE CENTRE DE PRIERE ET DE CONSEIL

Il y’a de cela 16 ans que j’ai reçu Jésus dans ma vie 
comme Seigneur et Sauveur Personnel grâce à vos 
émission
J’étais ébloui par les témoignage surtout ceux de 
guérison car a l’époque j’étais malade au travers des 
témoignage j’ai compris que Jésus peut effectivement 
guérir et l’a je me suis rendu à lui et ça fait 16 années 
aujourd’hui que je marche avec lui
Merci beaucoup que Dieu vous fortifie et vous bénisse 
davantage.

Robert Brigth
Facebook Messenger

MEDIAS
Notre équipe de production audiovisuelle s’est rendue en Côte d’ivoire pour le tournage des épisodes du Club 
700. Des segments pour les réseaux ont été tournés par le Pasteur Koffi, afin de partager des enseignements et 
des temps de prière avec notre communauté.

Nous avons signé un contrat de diffusion avec chaînes de télévision : Esaïe Télé ( République du Congo) ; 
Hosanna TV (République démocratique du Congo). 
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La communauté de l’église AD de Ndoffane 
Bikolé (région de Fatick) a vibré le same-
di 15 mars lors d’une Soirée Cinéma dédiée 
aux enfants. Dès 17h, près de 100 jeunes 
participants ont assisté à la projection de 
deux épisodes captivants de Superbook.  

Le premier épisode, centré sur la vie de David, a 
mis en lumière son courage légendaire et sa foi 
inébranlable en Dieu face aux défis. À travers son 
combat contre Goliath, les enfants ont découvert 
l’importance de la confiance divine dans l’adversité.  

Le second récit a retracé l’histoire de Samu-
el, depuis sa naissance miraculeuse jusqu’à 
son appel précoce au service de Dieu. Malgré 
son jeune âge, Samuel a répondu avec obéis-
sance à sa vocation, devenant un modèle 
d’engagement spirituel tout au long de sa vie.  

Cette soirée a allié divertissement et enseigne-
ment biblique, offrant aux enfants des leçons 
inspirantes sur la foi, l’écoute de Dieu et le dép-
assement de soi. Un moment riche en émotions 
et en partage, renforçant les valeurs commu-
nautaires et spirituelles des jeunes participants.  

SUPERBOOK
Soirée cinéma à Ndoffane
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Nouveaux Appels/SMS 
pour la priere et les conseils.

Télécharger l’application !

APPLICATION SUPERBOOK

À l’approche de la célébration de Pâques, nous 
avons tourné l’émission et réalisé 16 segments de 
nos Supers (Superversets - Superpersonnages - 
Supervérité).
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FY25. Tous droits réservés. 

Engagez-vous : Info@cbnafrique.org

ENSEMBLE, DIFFUSONS
L’AMOUR PAR LES OEUVRES. 

SACRÉ -COEUR 3, RUE SC-37, VILLA N°9086  
BP : 29788 – DAKAR 
Tel. + 221 33 867 43 45  /   Info@cbnafrique.org

QR

“Chacun de vous a reçu de Dieu un don 
particulier : qu’il le mette au service 
des autres comme un bon gérant de la 

grâce infiniment variée de Dieu.”

1 Pierre 4:10

REJOIGNEZ NOTRE RESEAU DE PARTENAIRES.


